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Le 14 de Février dernier (1873) M. Aldéric Ouimet,

Avocat, de Montréal représentait l'opposante, sa cUente,

dans une cause mue à la Cour de Circuit du District de

Montréal, portant le No 726 des records de la dite Cour

et dans laquelle Messrs. Louis Monat et al. étaient De-

mandeurs vs Eugène Féniou, Défendeur, 3t Dame Hed*

widge Bergevin dit Langevin, son épouse, était oppo-

sante.

]Le 9 ou le 10 du même mois, son adversaire, M. F.

X, Archambault, vit M. Ouimet et lui dit qu'il aurait à

insister que celui-ci procédât dans sa cause le 14, ce à

quoi M. Ouimet répondit : je serai prêt.

Le jour venu (14 Février) M. Ouimet se présenta en

Cour et demanda à M. Archambault de remettre la

cause au terme suivant ; il n'avait fait aucune diligence.

Mais M. Arv',hambault ayant là ses clients et témoins,


